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MOTETS 

A I. II III. IV. ET V 

PARTIES. 

AVEC SYMPHONIES 

ET BASSE-CONTINUE. 

Par Monfieur LORENZ AN I, Maifire de Mujique 
de la feue Reyne. 

DESSUS ET HAUTE-CONTRE DU GRAD CHOEUR. 



A PARIS, 

Chez Christophe Ballard, fcul Imprimeur du Roy 
pour la Mu fi que, rue Saint Jean de Beauvais, 
au Mont-ParnafTe. 


M. DC. LXXXXIII. 

AVEC PRIVILEGE DV ROY. 



















AU ROY. 


I R E, 


L'ufage de louer Dieu far les Chants eft attfji ancien que 
le monde, & quelque haut que l’on puijfe remonter dans 
l'Hiftoire des temps, on n’en trouve point l’origine : Le plus 
faint des Roy s enfaifiit une de fes plus ferteufes occupations, 
& compofitt chaque jour des Cantiques de la me (me main 
dont il deffmoit le plus magnifique des Temples. VOSTRE 
M A j E S TE’ qui fisrpajfe aujourd’huy tous les autres Souve- 
rains, & qui n’efi pas moins recommendable par(a piete', que 
par fes grandes actions, & par fa puijjance, n’a pas négligé 
cefaint exercice, & jamais Dieu ne fut loué dans les Eglifcs 
des Chrefliens avec tant de dignité & d’harmonie quefous fon 
Régné glorieux. Tout ce que nous voyons degens difiinguez. 










E P I T R E. 

dans la compofition de la Mufique d’Eglift font obligel d’à- 
*voüir qu’ils luy font redevables de cefuccés.tfi de reconnaître 
au ils ont efié excitez, far fin z,ele, conduits far fon bon goût, 
&fioûtenus parfis biens-faits. Permettez,, S IRE, que pré¬ 
venu de toutes ces différentes obligations,je mette aux pieds 
de P'. M- le petit tribut que je luy offre d’une partie de mes 
Motets ,fitr lefquels ,je la conjure de vouloir jetter quelques- 
uns de ces regards favorables, quifiulsfuffifint pour faire la 
recompenfi de la vertu, fay toujours compté parmi les plus 
grands malheurs de ma vie, celuy de n eflre point ne Jujet de 
E. M. Maisfi quelque choft m’en a confie, ça efté de m’en 
fintir le z,ele, tattachement, & la tendrrjje; Pardonnez,, 
SIRE, la liberté de cette exprejjion au genie affeétueux de 
mon Pays, & fouffrez> qu’un Italien fe laiffe aller à ce que fa 
Langue naturelle luy mjfire de plus propre pour exprimer les 
mouvement de fon coeur. Ma deflinée tf trop heureufe, fi je 
la puis finir aufirvice de V. M. Et que mepouvoient offrir 
tous les autres Princes de l’ Europe, qui peut me dédommager 
de ce que faurous quitté dans vojlrc Cour i En quel autre lieu 
du mondeaurots-pcpûtrouverun Maijlre.pluspuiffantpour 
faire du bien, plus porté par fin inclination à répandre des 
grâces, & plus éclairé pour difcerner ceux qui les méritent l 
Quelle que puiffe eflre ma fortune, elle me fera toujours chere 
tant quelle dépandra de V. M- tt) je croiray avoir vécu heu¬ 
reux, quand je feray parvenu à mourir, 

SIRE, 

DE VOSTRE MAfESTE’, 

Le tres-humble & trcs-obcïflant 
ferviteur, LORENZANI. 





DESSUS 

ET 

HAUTE-CONTRE 

DU GRAND CHOEUR. 

























MOTETS 

DE MONSIEUR LORENZANI. 


A cinq avec Symphonie. 

HAUTE-CONTRE DU GRAND CHOEUR. 



Egina. Sjmph. Regina. Regina cæli lx- 

mÊ^mm 

























; GRAND CHOEUR. 




















































DESSUS DU GRAND CHOEUR: 






























































































DESSUS DU GRAND CHOEUR. 
POUR LES CONFESSEURS. 


A quatre avec Symphonie. 

DESSUS, HAUTE-CONTRE, T AILLE ET BASSE, 
DESSUS DU GRAND CHOEUR. 


Symfh. CtBaudâtc, Canim. 


Collaudate. Plaufibus collaudate juftum; collaudate ju- 

ftu mi coronent, refonent, flo- 

es carmina coronent,rcfoncnt, floribus 



flores carmin^ cproi^ent refonenr,refonent, 



































UIUJ.MMI 





















H AUTE-C ONTRE DU GRAND CHOEUR. i S 
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DESSUS DU GRAND CHOEUR. 


























HAUTE-CONTRE OU GRAND CHOEUR. ,5, 
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Dialogue entre Jefus & l’Ame, 
à j-Deux Deffus,. Haute-Contre, Taille, & Baffe, 
avec Symphonie. 


























HAUTE-CONTRE DU GRAND CHOEUR. u 

vum. quia dulcis eft & fuavis fuper mel& favum. & fu- 

avis fuper md Se favum. 6c fuavis fuper mel 6c favum. 

Dialogue entre Jefus & l'Ame, 
à $. Dcui Deffus, Haute-Contre .Taille, & Baffe, 
avec Symphonie. 


















DESSUS DU GRAND CHOEUR. 























HAUTE-CONTRE DU GRAND CHOEUR. 






















DESSUS DU GRAND CHOEUR. 






































kuxxu. i, ; 


DESSUS DO GRAND CHOEUR. 



POUR TOUS LES TEMPS. 

A huit avec Symphonie, fécond Chœur. 
DESSUS DU GRAND CHOEUR. 








HAUTE-CONTRE DU GRAND CHOEUR. 



POUR TOUS LES TEMPS. 

A huit ave»Symphonie j fécond Chœur. 
HAUTE-CONTRE DU GRAND CHOEUR. 
XXV. Motet. 






















































































DESSUS DU GRAND CHOEUR. 



lilium ô flos ô lilium o ffos ô» flosï 






Jï>uam fuaviur. Tacet Florum lufus çomi- 



tales, mortales , accedite mortales , mortales . 



creatorem collaudantes ,collaudan- tes, "reverenter 

p^g^pÜIËÉ^ 

propera- te, . reverenter properate, prope- 


















HAUTE-CONTRE DU GRAND CHOEUR. 
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